
LETTRES 

PATENTES 

D V R O Y, A CE QV E 
T o v s Officiers, Vsa- 
gers, & autres Priuilegiez, fubiets 
à Confirmation, en prennent let- 
tres dans le derniers iour de Mars 
prochain. 



A tovrs; 

Chez Iamet Mettayer Impri- 
meur ordinaire du Roy. 

M. D. LX XXX. 

ÿpAuec Privilège dudit Seigneur . 



BWk rt* 

r . * '* 


■ 

* ' * f * j • ^ jf ‘A hÏ • r •? * 

t .1. 1 ï i 

3 y o •: > A t ¥ O * V C* 

:•: ' .' '' ntf.' 

fil 

yijiJy! u’oï al Kfri.b *•: o 



-rmrnï iTrEWalX jorntl sariD 

obii.icniLto^uam' 

' . .XXX XJ .ci »•. 

\ ” • 

a\V.v\V. t 





LETTRES PATENTES 

4 

iu Roy. 



^ENRY par la grâce de 
Dieu Roy de. France &de 
Nauarre , A tous ceux qui 
cesprefentes lettres verront 
Cônïme par vne bonne & loiiable 
couftume de tout temps & ancien- 
neté inuiolablement obferuéê en ce- 
ftuynoftre Royaume, ceux qui font 

f >ourueuz des Èftats. & offices d’icc- 
uy , ayent accouftumé à vu nouuel 
aduenement à la Couronne, de venir 

( >rendre des lettresde confirmation de 
eurfdits eftats & offices, tant pour la 
ïéuretc d’iceux q pour feruir de quel- 
que pr'euué&cefmoignag^^^ po\ir vnc 
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telle recognoiffance de l’obey (lance & 
fidelité qu’ils vëulët porter à leur Roy 
légitimé & naturel , maintenant qu’il 
a pieu à Dieu le créateur par f à grande 
bonté nous appeller a la fucceflion de 
cefte Couronne, voulans faire entre- 
tenir lefdites couftumes & fuyure le 
chemin de nozpredecefleurs. P o v R 
c e $ T e ç a v s e & autres bonnes & 
iuftes considérations à ce nous mou- 
uans,auons voulu & ordonné,voulos> 
ordonnons &nous plaift.Qi^etous& 
chacuns noz fubiets ayaps eftats & of- 
fices en çeftuy noftre Royaume, via- 
gers & autres priuilegez fubiets à con- 
firmation>ayent à en venir prëdre noz 
lettres feellees de noftre grand feel 
dans le, dernier iour de Mars prochai- 
nement venant, voulans que nofdits 
officiers qui ont efté pourueus de leurs 
offices depuis l’inftitution du droiâ: 
du marc d’or,ay ent à apporter auec la 
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coppic de leurs lettres,les coppies col- 
lationnées des qui&ances dudit droi<51: 
de marc d’or qu’ils en auront paye: & • 

afin que ceux que leur propre deuoir 
.& ôbligation naturelle ne pourroic 
inciter de fatisfaire promptement à 
cefte noftre volonté, yfoient pouflez 
par la crainte de perdre leurs eftats & 
offices, enfraignât ceftuy noftre com- 
mandement.Nous auons dit & décla- 
ré, difons & déclarons par ces prefen- 
tes > fignées de noftre propre main* 
tous lefdits eftats & offices vfagers & 
autres , ainfi comme did: eft, fubiets à 
Confirmations^ont ceux qui en font 
pourueuz ne feront venuz prendre 1 
nofdites lettresde confirmationsdans 
le temps cy deffu-s fpccifié^acâs Sc inv- 
petrables pour y eftre par nous pour* 
ueu, far\? qu’ils fè puifient plus entre- 
mettre en l’exercice d’iceux , en quel- 
que façon & maniéré que cefoit,n.y 
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f iouyr deleurfdits vfages & autres pri- 
uileges:cé que nous leurauonsdesà 
prefent com me pour lors, trcf-cxpreC 
fement inhibé & deffendu, inhibons 
& deffendons par cefdites preferites. 
Par lesquelles donnons en 
mandemçt, à noz amez 6c féaux Con- 
feillers, les gens tenans noz Courts de 
Parlemens, chambre de noz Com ptes, 
•Courtdes Aydes,Baillifs,Sencfchaux, 
leurs Lieutenans , & à tous noz autres 
lu (liciers 6c Officiers qu'il appartiens 
dra>que cefdites prefentes ils vérifient, 
facendire, publier & en regiilrer par 
tout ou befoing fera , 6c le contenu 
gardent entièrement, obferuent 6c fa- 
cent garder entretenir 6c obferuer in- 
uiolablemët fans permettre qu’il y foit 
contreuenu-en quelque façon où ma- 
niéré que ce (bit , Car tel çft noftre 
plaüir. Entéftnoing dequoy nous a- 
v ,m>ns fait meütrenoitre ïeelà cefdites 
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prefèntes. 

v Donne' au camp d’Alençon ,1e 
vingtfeptiefme iour de Décembre, 
1% de grâce mil cinq c es quatre vingts 
neuf. Et de noftre régné le premier. 

Signé* Henry. 

EtfurlercpJy par leRoyy RvzeV 
^ Et lecllédu grànd.fcau decireiaunç 
fur double queue. 

Plus ellefcrit fur ledit reply* 

» . ■» 

t ^4' 4 \ ïvA t ' V* ? ‘ t'+uf 

JLeues, publiées gpenregifirees , oy fur ce 

requérant le Procureur general du %oy x 

fins approbation du droicl de Marc d'or 

'mentionné en icelle , & fins que pour raifort 

éticeluy pui/fe eftre vfé de contrainte, tant 

four le paffé quàl aduenir.A T ours en Tar- 

lement le quin^iefme ïanuier , mil cinq cent 

quatre vingts & dix . 

Signé , MAïqjStSN. 

Et fur lefdites lettres ell encore eferit» 


r . 


8 

Leues, publiées (p regiflrees, oy>&*tt 
requérant le Procureur general du Roy, fans 
approbation du drotclde marcd or mention- 
ne en icelles , & fans que pour raifon d'tceluy 
puijfe eftre vfe de contrainte, tant pour le paf 
Je que pour laduenir , (0 que le Roy fera fup- * 
plié tref humblement que fi à l'occafion des 
troubles &*difficultezjdes chemins Jef dits of- 
ficiers priuilege % (T vfagers ne pouuoierit 
prendre lettres de Cofirmation dans le temps 
prefix par ladite Déclaration, lefdits offices ' 
nepuijfent eftre vacans ne impetrable , ny les 
priuilegezjÿvfagers priue^de leurs droits . 

- Fai cl àT ours en la chambre des Comptes y le 
dernier iour de lanuier , mil cinq cens quatre 
vingt s dix. 
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Sigé, B ART H 8 L SM Y, 
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